
Messe à Souvigny du dimanche 28 avril 2019 
2e dimanche de Pâques (dimanche de la Divine Miséricorde) 

 

Première lecture (Ac 5, 12-16)  
« Des foules d’hommes et de femmes, en devenant croyants, s’attachèrent au Seigneur » 

[1Un homme du nom d’Ananie, avec son épouse Saphira,  
vendit une propriété ; 

  2il détourna pour lui une partie du montant de la vente,  
de connivence avec sa femme,  
et il apporta le reste pour le déposer aux pieds des Apôtres. 

  3Pierre lui dit : « Ananie, comment se fait-il que Satan a envahi ton cœur,  
pour que tu mentes à l’Esprit, l’Esprit Saint, et que tu détournes pour toi une partie du montant du domaine ? 

  4Tant que tu le possédais, il était bien à toi, et après la vente, tu pouvais disposer de la somme, n’est-ce pas ?  
Alors, pourquoi ce projet a-t-il germé dans ton cœur ?  
Tu n’as pas menti aux hommes, mais à Dieu. » 

  5En entendant ces paroles, Ananie tomba, et il expira.  
Une grande crainte saisit tous ceux qui apprenaient la nouvelle.  

  6Les jeunes gens se levèrent, enveloppèrent le corps, et ils l’emportèrent pour l’enterrer. 
  7Il se passa environ trois heures, puis sa femme entra sans savoir ce qui était arrivé. 
  8Pierre l’interpella :  

« Dis-moi : le domaine, c’est bien à ce prix-là que vous l’avez cédé ? »  
Elle dit : « Oui, c’est à ce prix-là. » 

  9Pierre reprit : « Pourquoi cet accord entre vous pour mettre à l’épreuve l’Esprit du Seigneur ?  
Voici que sont à la porte les pas de ceux qui ont enterré ton mari ; ils vont t’emporter ! » 

10Aussitôt, elle tomba à ses pieds, et elle expira.  
Les jeunes gens, qui rentraient, la trouvèrent morte,  
et ils l’emportèrent pour l’enterrer auprès de son mari.  

11Une grande crainte saisit toute l’Église  
et tous ceux qui apprenaient cette nouvelle.] 

 

12Par les mains des Apôtres,  
beaucoup de signes et de prodiges s’accomplissaient dans le peuple.  
 
Tous les croyants, d’un même cœur, se tenaient sous le portique de Salomon. 

13Personne d’autre n’osait se joindre à eux ;  
cependant tout le peuple faisait leur éloge ; 

14de plus en plus, des foules d’hommes et de femmes,  
en devenant croyants, s’attachaient au Seigneur. 

15On allait jusqu’à sortir les malades sur les places, en les mettant sur des civières et des brancards : 
ainsi, au passage de Pierre, son ombre couvrirait l’un ou l’autre. 

16La foule accourait aussi des villes voisines de Jérusalem,  
en amenant des gens malades ou tourmentés par des esprits impurs.  
Et tous étaient guéris. 

    – Parole du Seigneur. 

 On raconte peu la grave tromperie réalisée par le couple Ananie et Saphira, 
et pourtant elle est importante je trouve pour comprendre la suite du récit 

des Actes des Apôtres [entre crochets, les passages ajoutés à la liturgie] 

 Grave péché que le mensonge,  
le Décalogue le dit bien…    Or dans Son Église, le Christ 

Jésus ne veut plus de mensonge 

 Plus grave est le péché quand 
il a mis d’accord deux complice  

 Notre Seigneur a réalisé des 
signes éclatants pour Son Église 
naissante, afin de la développer 

 La plupart de ces signes 
développaient l’enthousiasme, 

certains autres la "crainte" 

 Une certaine "crainte" du 
Seigneur est aussi nécessaire… 

 Qui sont donc ces croyants qui 
s’attachent au Seigneur mais 

n’osent pas se joindre à l’Église ?  

 On sait que le Seigneur donne à certain 
de Ses enfants le don de lire dans les cœurs…  

 L’Esprit avait dévoilé à Pierre  
le mensonge d’Ananie et Saphira  

 On trouvera après l’homélie les versets 
précédents (Ac 4, 32-37), qui complètent bien 

le contexte de la faute d’Ananie et Saphira  



Psaume Ps 117 (118), 2-4, 22-24, 25-27a 
R/ 1Rendez grâce au Seigneur : Il est bon ! Éternel est Son amour ! 

Oui, que le dise Israël : 
Éternel est Son amour ! 
Oui, que le dise la maison d’Aaron : 
Éternel est Son amour ! 
Qu’ils le disent, ceux qui craignent le Seigneur : 
Éternel est Son amour ! 

La pierre qu’ont rejetée les bâtisseurs 
est devenue la pierre d’angle : 
c’est là l’œuvre du Seigneur, 
la merveille devant nos yeux. 
Voici le jour que fit le Seigneur, 
qu’il soit pour nous jour de fête et de joie ! 

Donne, Seigneur, donne le salut ! 
Donne, Seigneur, donne la victoire ! 
Béni soit au nom du Seigneur Celui qui vient ! 
De la maison du Seigneur, nous vous bénissons ! 
Dieu, le Seigneur, nous illumine. 

 

Deuxième lecture (Ap 1, 9-11a.12-13.17-19)  
« J’étais mort, et me voilà vivant pour les siècles des siècles » 

Lecture de l’Apocalypse de saint Jean 

  9Moi, Jean, votre frère, partageant avec vous  
la détresse, la royauté et la persévérance en Jésus,  
je me trouvai dans l’île de Patmos 
à cause de la parole de Dieu et du témoignage de Jésus.  

10Je fus saisi en esprit, le jour du Seigneur, 
et j’entendis derrière moi une voix forte, pareille au son d’une trompette. 

11Elle disait : « Ce que tu vois, écris-le dans un livre et envoie-le aux sept Églises : 
[à Éphèse, Smyrne, Pergame, Thyatire, Sardes, Philadelphie et Laodicée. »] 

12Je me retournai pour regarder quelle était cette voix qui me parlait.  
M’étant retourné, j’ai vu sept chandeliers d’or, 

13et au milieu des chandeliers un être qui semblait un Fils d’homme,  
revêtu d’une longue tunique, une ceinture d’or à hauteur de poitrine. 

 [14Sa tête et ses cheveux étaient blancs comme la laine blanche, comme la neige,  
et Ses yeux comme une flamme ardente ;  

15Ses pieds semblaient d’un bronze précieux affiné au creuset,  
et Sa voix était comme la voix des grandes eaux ;  

16Il avait dans la main droite sept étoiles ;  
de Sa bouche sortait un glaive acéré à deux tranchants.  
Son visage brillait comme brille le soleil dans sa puissance.]  

 NB : On trouvera là une 2e lecture sans « trous » 
[entre crochets, les passages ajoutés à la liturgie] 

 Jean va reconnaître Jésus à 
un certain nombre de signes qui 

peuvent nous toucher aussi  

 Le contexte nous est donné là 
du verset nous invitant à la fête et 
à la joie pour le jour que fit le S :  

 Même si les bâtisseurs Le 
rejettent, Lui notre Rédempteur et 

Sauveur est là pour nous ! 

 Jean partage avec les autres 
chrétiens dans la persévérance 
malgré la détresse…                 Mais comme eux, uni à Jésus,  

il partage Sa « Royauté » (Jean  
goûte déjà aux joies du Royaume) 

 Jésus ne cesse de se tenir, au 
moins en prière, au milieu de 
toutes les Églises en Son Nom 

 Le blanc rappelle Sa gloire à 
la Transfiguration, Sa voix 

rappelle celle de Dieu Lui-même 

 Le glaive à 2 tranchants, c’est 
Sa Parole qui sauve ceux qui 

croient et juge les autres 



17Quand je Le vis, je tombai à ses pieds comme mort, 
mais Il posa sur moi Sa main droite, en disant : 
« Ne crains pas.  
Moi, je suis le Premier et le Dernier, 18le Vivant : 
j’étais mort, et me voilà vivant pour les siècles des siècles ; 
je détiens les clés de la mort et du séjour des morts.  

19Écris donc ce que tu as vu,  
ce qui est,  
ce qui va ensuite advenir. »  

    – Parole du Seigneur. 

 

Acclamation (Jn 20, 29) 

Alléluia. Alléluia.  
Thomas parce que tu m’as vu, tu crois, dit le Seigneur. 
Heureux ceux qui croient sans avoir vu ! 
Alléluia. 

 

Évangile (Jn 20, 19-31) 
« Huit jours plus tard, Jésus vient » 

 [18Marie Madeleine s’en va donc annoncer aux disciples :  
« J’ai vu le Seigneur ! », et elle raconta ce qu’il lui avait dit.] 

19Le soir venu, en ce premier jour de la semaine,  
alors que les portes du lieu où se trouvaient les disciples étaient verrouillées par crainte des Juifs,  
Jésus vint, et Il était là au milieu d’eux. Il leur dit : « La paix soit avec vous ! » 

20Après cette parole, Il leur montra Ses mains et Son côté.  
Les disciples furent remplis de joie en voyant le Seigneur. 

21Jésus leur dit de nouveau : « La paix soit avec vous !  
De même que le Père m’a envoyé, moi aussi, je vous envoie. » 

22Ayant ainsi parlé, Il souffla sur eux et il leur dit : « Recevez l’Esprit Saint. 
23À qui vous remettrez ses péchés, ils seront remis ;  

à qui vous maintiendrez ses péchés, ils seront maintenus. » 

24Or, l’un des Douze, Thomas, appelé Didyme (c’est-à-dire Jumeau),  
n’était pas avec eux quand Jésus était venu. 

25Les autres disciples lui disaient : « Nous avons vu le Seigneur ! »  
Mais il leur déclara : « Si je ne vois pas dans ses mains la marque des clous,  
si je ne mets pas mon doigt dans la marque des clous,  
si je ne mets pas la main dans son côté, non, je ne croirai pas ! » 

26Huit jours plus tard, les disciples se trouvaient de nouveau dans la maison, et Thomas était avec eux.  
Jésus vient, alors que les portes étaient verrouillées, et Il était là au milieu d’eux.  
Il dit : « La paix soit avec vous ! »  

 Grande est l’émotion de Jean 
de revoir et réentendre ainsi son 

Seigneur et Maître… 

 Lui, le Fils de Dieu (=> le "1er") 
s’est fait le dernier (humble et 
obéissant) ; Il a été établi Juge 

 À Jean à qui a été donné de 
voir ce qui est et ce qui advient, 
il a été demandé d’écrire cela 

 Incroyable responsabilité 
laissée à l’Église : remettre ou 

maintenir les péchés  

 Dans Sa gloire de Ressuscité 
Il garde à jamais ses plaies car 

elles sont source de vie 

 Heureusement on sait que la 
« Pierre d’Angle » est là même  

si les pasteurs sont mauvais 

Beaucoup remercient Thomas 
d’avoir si bien exprimé ses doutes 

dans l’écoute de l’évangile  



27Puis Il dit à Thomas : « Avance ton doigt ici, et vois mes mains ; avance ta main, et mets-la dans mon côté :  
cesse d’être incrédule, sois croyant. » 

28Alors Thomas lui dit : « Mon Seigneur et mon Dieu ! » 

29Jésus lui dit : « Parce que tu m’as vu, tu crois. Heureux ceux qui croient sans avoir vu. » 
30Il y a encore beaucoup d’autres signes que Jésus a faits en présence des disciples  

et qui ne sont pas écrits dans ce livre. 
31Mais ceux-là ont été écrits pour que vous croyiez que Jésus est le Christ, le Fils de Dieu,  

et pour qu’en croyant, vous ayez la vie en Son Nom. 

    – Acclamons la Parole de Dieu.  

 

Homélie de la messe de 11h à Souvigny 
Père Marminat, recteur du sanctuaire 

Ce 4e dimanche de Pâques conclut l’octave de Pâques, et nous venons d’entendre Jésus nous donner 
Sa Paix. Ce n’est pas une simple salutation ni un souhait de la part du Seigneur : c’est un don, la paix 
qui est le fruit du pardon et de la miséricorde de Dieu. Cette paix, Jésus l’adresse à chacun, 
particulièrement à Ses disciples qui L’ont abandonné, mais aussi à nous tous, pécheurs. Cette paix, Il 
la donne sans mesure, particulièrement à ceux qui sont seuls, abandonnés, aussi tous ceux qui sont 
persécutés, et aussi jusqu’aux plus grands pécheurs. C’est alors le cas de Ses disciples : ils ont peur, et 
ils se sont enfermés dans un lieu secret. Nous aussi, nous vivons dans un monde largement indifférent, 
voire hostile à la foi chrétienne, donc faisons attention de ne pas avoir comme les disciples juste après 
Pâques la tentation de nous enfermer au Cénacle en attendant « que la vague passe » ! Car cette vague 
ne risque pas de passer toute seule si nous les chrétiens nous restons tous cachés dans notre coin ! 

Aujourd’hui, Jésus nous dit des choses assez incroyables : « De même que le Père m’a envoyé, moi 
aussi, je vous envoie » : Il les envoie eux, qui 3 jours plus tôt L’abandonnaient, alors que Lui les avait 
choisis et préparés, puis leur avait donné toute Sa confiance ! Ils étaient plutôt honteux de cela, et 
surtout dans la peur. Ne sommes-nous pas un peu comme eux, nous aussi ? Mais comme Il l’a fait pour 
Ses disciples, Il peut nous sortir de notre faiblesse et de notre péché ! Jésus ressuscité est fort de ce 
pardon que Lui seul peut donner. L’Église du Christ doit donner ce pardon car Il Lui a donné le pouvoir 
de remettre les péchés. Elle a reçu ainsi mission dissiper la peur et de diffuser l’amour et la miséricorde. 
Le Seigneur nous assure de Sa présence, et nous devons mettre en Lui notre confiance. 

Les attentats de dimanche dernier ne sont pas venus par hasard : les ennemis du Christ et de Son Église 
savent bien que Pâques c’est le cœur de l’année chrétienne, et que c’est le Christ ressuscité qui nous 
ouvre les portes de la vie éternelle. Rencontrer le Christ doit nous faire changer de vie. Nous 
communautés devraient être toutes remplies de foi et de miséricorde, et nous remplis d’espérance.  

Fidèles à l’unité, nous devons aussi tenir bon malgré les diverses épreuves que nous subissons. Mais 
pour cela il nous faut revenir au cœur de notre foi : à notre foi en la Résurrection de Jésus ; et s’Il est 
ressuscité, c’est pour nous sauver, et pour nous associer à Sa victoire sur la mort et le péché. C’est 
depuis le début que la foi chrétienne est tournée en dérision, et que le message de paix et d’amour de 
l’Église ne passe pas ! Alors, recherchons l’union avec Jésus, l’union intime qu’il nous propose ; ainsi 
nous serons unis aussi à notre Père du Ciel. Choisissons l’amour miséricordieux, sinon cessons de nous 
affirmer chrétiens ! Choisissons la miséricorde, et aussi le partage ! Pour cela, demandons à l’Esprit 
Saint la force d’aimer, de croire en l’amour vainqueur ! Amen. 

 Tellement belle profession de foi 
de Thomas… La plus simple des 
prières après la communion !  

 Jean a reçu l’ordre d’écrire 
pour les Églises mais il a compris 
l’enjeu : la Vie au Nom de Jésus 



La fin du chapitre 4 des Actes des Apôtres 
aelf.org 

32La multitude de ceux qui étaient devenus croyants avait un seul cœur et une seule âme ;  
et personne ne disait que ses biens lui appartenaient en propre, mais ils avaient tout en commun. 

33C’est avec une grande puissance que les Apôtres rendaient témoignage de la résurrection du Seigneur Jésus,  
et une grâce abondante reposait sur eux tous. 

34Aucun d’entre eux n’était dans l’indigence,  
car tous ceux qui étaient propriétaires de domaines ou de maisons les vendaient, 

35et ils apportaient le montant de la vente pour le déposer aux pieds des Apôtres ;  
puis on le distribuait en fonction des besoins de chacun. 

36Il y avait un lévite originaire de Chypre, Joseph, surnommé Barnabé par les Apôtres,  
ce qui se traduit : « homme du réconfort ». 

37Il vendit un champ qu’il possédait et en apporta l’argent qu’il déposa aux pieds des Apôtres. 

 

 

 

COMMENTAIRE « Dieu avec nous aujourd’hui » de l'Évangile 

« Par Ses blessures nous sommes guéris. » (Is 53,5) Le Christ reste marqué par Ses blessures, car non 
seulement elles ont été et restent le signe de Son don sur la croix, mais parce qu’elles sont devenues 
source de guérison pour nous aujourd’hui. Ces blessures sont vives et le resteront éternellement.  

Thomas est ainsi guéri de son incrédulité par le contact avec la blessure du cœur de Jésus. C’est dans 
ce contexte que le pardon des péchés par la main des prêtres est annoncé. Le Christ manifeste ainsi 
que la main du prêtre est le prolongement de sa main transpercée qui veut rejoindre tout pécheur 
pour lui faire le don de la vie par le pardon de ses péchés. Prions pour que cette bonne nouvelle de la 
miséricorde rejoigne tout homme. 

 

Commentaire Évangile au Quotidien 
Saint François de Sales (1567-1622), évêque de Genève et docteur de l'Église 

« Il répandit sur eux son souffle et il leur dit : ‘Recevez l'Esprit Saint’ » 

Seigneur Jésus Christ, faites encore que de nous ne soit fait « qu'un cœur et qu'une âme » (Ac 
4,32), car alors il y aura « une grande tranquillité » (Mc 4,39). Mes chers auditeurs, je vous exhorte 
à l'amitié et à la bienveillance entre vous, et à la paix entre tous ; car si nous avions la charité entre 
nous, nous aurions la paix et nous aurions le Saint-Esprit. Il faut se rendre dévot et prier Dieu..., car 
les apôtres étaient persévérants dans la prière... Si nous nous mettons à faire des prières ferventes, 
le Saint-Esprit viendra en nous et dira : « La paix soit avec vous ! C'est moi ; n'ayez pas peur » (cf 
Mc 6,50)... Que devons-nous demander à Dieu, mes frères ? Tout ce qui est pour Son honneur et le 
salut de vos âmes, et en un mot l'assistance du Saint-Esprit : « Envoie ton Esprit et tout sera créé » 
(Ps 103,30) — la paix et la tranquillité... 

Il faut demander cette paix, afin que l'Esprit de paix vienne sur nous. Il nous faut aussi rendre 
grâces à Dieu de tous Ses bienfaits, si nous voulons qu'Il nous donne des victoires qui sont 
commencement de paix.  

 Avant de faire le récit de la tromperie d’Ananie 
et Saphira, St Luc nous explique l’esprit dans lequel 

les disciples mettaient leurs biens en commun 

 Certes, on peut juger rapidement utopique une Église dont les seules ressources proviendraient de 
la vente de tous les biens des convertis au moment de leur baptême mais Barnabé (comme tous les 
autres avant Ananie) a joué le jeu de la règle imposée à ce moment-là, et c’est ça qui est important 



Et pour obtenir le Saint-Esprit, il faut remercier Dieu le Père de ce qu'Il L'a envoyé d'abord sur 
notre chef Jésus Christ, notre Seigneur, Son Fils...— car « nous recevons tout de Sa plénitude » (cf 
Jn 1,16) — et de ce qu'Il l'a envoyé sur Ses apôtres pour nous le communiquer par leurs mains. Il 
nous faut remercier le Fils : en tant que Dieu, Il envoie l'Esprit sur ceux qui s'y disposent. Mais 
surtout, il faut Le remercier de ce qu'en tant qu'homme il nous a mérité la grâce de recevoir ce 
divin Esprit... 

Comment Jésus Christ a-t-Il mérité la venue du Saint-Esprit ? Lorsque « en inclinant la tête Il 
remit l'esprit » (Jn -19,30) ; car en donnant Son dernier soupir et son esprit au Père, Il mérita que 
le Père envoie Son Esprit sur son corps mystique. 
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